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Pince et bidon
Onex, 31 janvier Appel aux ar-
tistes qui ont construit des
«œuvres d’art» sur le sentier du
Rhône entre Lancy et Les Evaux,
pour qu’ils viennent ramasser
leurs déchets. Sachant que toute
construction qui n’est pas béton-
née est rapidement vandalisée, il
vaudrait mieux ne pas les laisser
en place plusieurs semaines.
Bravo à la jeune dame austra-
lienne qui a passé ce dimanche
après-midi, avec une pince et un
bidon, à ramasser les mégots et
autres déchets sur le même par-
cours. Jacques Kunzi

Contraindre
Sézenove, 31 janvier Les pan-
démies durent souvent deux à
trois ans. Courant 2022, il n’y
aura plus ni restrictions ni
masques car 70% de vaccinés
permettront d’avoir peu de cas
en hôpitaux et de vivre avec
comme un autre virus. Avant ça

il faut rouvrir dès mars ou avril
les cafés, restaurants, com-
merces et tout ce qui peut l’être,
les loisirs et le culturel. Il est in-
tolérable et inadmissible de blo-
quer 95% des gens, casser l’ave-
nir des jeunes ou l’entreprise
d’une vie pour une extrême mi-
norité ou un seul secteur (médi-
cal) dont on paie les économies
faites depuis des années. 95%
des positifs ne sont pas ou peu
malades. Âge médian des décès
au-delà de l’espérance de vie et
souvent antécédents ou comor-
bidités. Autour de moi, des se-
niors l’ont eu, même à 84 ans,
sans problème et veulent retour-
ner au café entre amis. Vivre
sous cloche ou pour survivre
[…], aucun intérêt. À la clé, que
des dégâts collatéraux d’em-
plois, sociaux, psychologiques,
etc. Même quand ça va mieux, il
y a toujours une autre excuse
pour asservir. Si les masques
étaient si utiles, on occuperait
un siège sur deux au ciné et au
concert. […] On se sert du sani-

taire pour contraindre. […].
Stéphane Mauris

Vol de nuit
Genève, 30 janvier Le 11 no-
vembre dernier, l’aéroport pu-
bliait cette invitation: «Décou-
vrez l’Afrique en direct de Ge-
nève avec Ethiopian Airlines». Le
communiqué précisait que «les
départs de Genève ont lieu le
mercredi, vendredi et dimanche
à 22 h 45». N’était pas mentionné
le fait qu’il s’agissait des premiers
vols régulièrement programmés

après 22 h depuis plusieurs an-
nées! La situation en Éthiopie
s’étant fortement dégradée au
cours des
derniers mois, […], on peut pen-
ser que, dans ces avions de 270
places volant vers Addis-Abeba,
il ne sera pas difficile d’imposer
une distanciation sociale! Mer-
credi 27 janvier, en plus de ce vol
programmé, l’indicateur IMTAG
de l’ARAG a détecté le décollage
à 22 h 15 d’un vol non planifié
par un Boeing 737-800 de la
compagnie Ethiopian Airlines,
pour renvoyer quelques requé-
rants d’asile vers l’Éthiopie. Nous
aimerions bien obtenir des clari-
fications officielles concernant ce
vol spécial: son organisation, son
coût, le nombre de requérants à
bord, et pourquoi ceux-ci n’ont
pas été simplement placés à bord
du vol planifié – ce qui aurait
aussi pu permettre aux autres
passagers d’observer comment
ces requérants ont été traités à
leur arrivée sur sol éthio-
pien! Mike Gérard

Écrivez-nous
Vos réactions, votre opinion
nous intéressent. Envoyez votre
lettre à courrier@tdg.ch, ou à
Tribune de Genève, courrier des
lecteurs, case postale 5155, 1211
Genève 11. Votre texte doit être
concis (1400 signes maximum),
signé et comporter vos adresse
et téléphone.

Tous les blogs sont sur http://blog.tdg.ch
Pasd’accord
Jacques-Simon Eggly La conseil-
lère fédérale Karin Keller-Suter a
entamé la campagne du gouver-
nement contre l’Initiative visant à
interdire le visage masqué, dont le
voile intégral chez une musul-
mane, et plus encore la burqa. Les
instances du PLR suisse et celles

du PLR genevois suivent sa recom-
mandation. Il semble bien que ce
ne soit pas de cas d’une majorité
de la base. Eh bien, ce n’est pas
non plus notre cas.
En dépit de l’estime portée à Karin
Keller-Suter, nous lui disons: pas
d’accord avec vos arguments, Ma-
dame la conseillère fédérale. Re-
prenons ces arguments. Le port du

voile intégral est marginal en
Suisse. Très peu de résidentes
dans notre pays s’en enveloppent.
Quant à la burqa, aucune. On ne
les observe vraiment donc que
chez les touristes de passage;
étrange spectacle, mais étant le
fait d’étrangers sans lien avec la
Suisse. Alors, dit notre ministre,
pourquoi créer un problème là où

il n’y en a pas? Eh bien, pas d’ac-
cord. Tant mieux si, actuellement,
très peu de musulmanes, rési-
dentes ou citoyennes suisses
portent le voile intégral. Bonne rai-
son pour affirmer que cet habille-
ment est contraire à notre culture,
à nos valeurs supposant la trans-
parence, un visage découvert […].
jseggly.blog.tdg.ch

Genève, je ne te reconnais pas.
Depuis une année, tu as changé.
Où sont passées tes rues inon-
dées de vie, de lumière et de
bruit? Je sais qu’on te décrit sou-
vent comme étriquée, toi, l’aus-
tère protestante qui conjugue
mal son faste et son flegme; toi,
la cité du bout du pays, incom-
prise, volontiers mal aimée. On
te décrit comme individualiste,
hautaine, indéfinie: pas vrai-
ment suisse; romande, mais en
marge. Toi, l’ambitieuse interna-
tionale qui se rêve grande ville
tout en demeurant bourgade –
oppidum, te qualifiait déjà César
–; toi, et tes deux rives qui se

toisent sans toujours se re-
joindre. Moi-même, je t’ai sou-
vent critiquée. Je te voulais plus
ouverte, plus audacieuse. Je re-
grettais ta volonté de cacher tou-
jours plus tes disparités. J’ai
peiné parfois à te défendre ail-
leurs et t’expliquer – comment
définir ton appartenance sans
saisir ta propre identité?
Et pourtant. Je l’admets, c’est
vrai. Aujourd’hui, je me languis
de toi. Je m’ennuie de ta sponta-
néité, de tes tentatives de te dé-
passer. Je m’ennuie de tes res-
taurants pleins à craquer, des lu-
mières chaudes de l’hiver au
goût de repos et de détente.
Je m’ennuie de tes langues et de
tes cultures qui se mélangent
dans tes trams, dans tes épice-
ries, dans tes salles des fêtes.
Celles qui font ta richesse et ton
unicité. Je m’ennuie des mains
qui se cherchent, des corps qui
se trouvent. Des silhouettes qui

se fondent dans la promiscuité
de la nuit et de la fête. De l’im-
prévu, de l’inconnu – de tout ce
qui surgit à nous quand on ne
doit pas planifier et se distancer.
Je m’ennuie de tes festivals, de
tes salles obscures mais rem-
plies, de ta musique sous la
voûte étoilée, de tes joyaux dans
les musées, de tes galeries ou-
vertes, des mots déclamés dans
tes théâtres, des cris de joie dans
tes tournois, de tes soirées mon-
daines et de ta vie alternative. Je
m’ennuie des badauds qui t’ar-
pentent sans but précis, même
ceux qui parlent fort, même
ceux qui réveillent.
Je ne sais plus à quoi res-
semblent des maisons de retraite
remplies, des visites sans
contrainte, des étreintes sans re-
tenue. Il me manque même ta
cohue gare Cornavin, ta mau-
vaise humeur du matin. Désor-
mais c’est un fait: même les en-

fants ont cessé de chanter.
Aujourd’hui, il te manque tout
ce qu’on dit non essentiel, et qui
constitue pourtant ton essence
la plus profonde. Il te manque
tout ce qui te faisait quitter ta
routine et rencontrer le hasard,
toi, devenue, par force, rigide et
précautionneuse. Ton calme est
devenu celui de l’incertitude
meurtrie. Indépendamment de
ce qui arrive, n’arrive pas, c’est
l’attente qui est magnifique, écri-
vait pourtant André Breton. At-
tendons donc, tant que rien ne
t’arrive. Car je sais qu’un jour
viendra où tes rues se rempli-
ront à nouveau. Et même si tu
auras toujours un souvenir de ce
qui a changé en toi, même s’il te
faudra grandir et réparer ce qui
doit l’être, tu seras comme arri-
vée au terme d’une longue ba-
taille; alors, las mais heureux, il
nous sera enfin donné de te re-
trouver.

MaGenève d’avant, je m’ennuie trop de toi
L’invitée
Charlotte
Frossard
Journaliste
et auteure

Le 18 décembre 2020, à Genève,
a été organisée la cérémonie
d’inauguration de la Chambre de
commerce Albanie-Suisse
(Alswiss) par l’Ambassade de la
République d’Albanie en Suisse
avec le soutien étroit de la
Chambre de commerce, d’indus-
trie et des services du Canton de
Genève (CCIG).
Alswiss a été créé grâce à l’initia-
tive et la volonté de l’auteur de
ces lignes, l’entrepreneur et fi-
nancier M. Erenik Yzeiraj et de
l’entrepreneur et juriste
M. Fatjon Demneri, ainsi qu’avec
le soutien de l’Ambassade d’Al-
banie à Berne et des dizaines
d’entrepreneurs suisses et alba-
nais.
Lors de cette cérémonie étaient
présents et ont salués les per-
sonnes suivantes: M. François
Lefort, président du parlement
du Canton et de la République
de Genève; M. Vincent Subilia,
directeur général de la CCIG, et
l’ambassadeur de la République
d’Albanie à Berne, S.E. M. Ilir
Gjoni.

L’événement d’inauguration a
été salué aussi en ligne p ar le se-
crétaire général du Ministère de
Tourisme et de l’Environnement
d’Albanie, M. A. Kamenica; par
le directeur Exécutif de la
Chambre de commerce
Suisse-Albanie basée à Tirana et
par l’entrepreneur et directeur
de l’Université Marin Barleti, à
Tirana, M. A. Dudaj. Au nom du
groupe initiateur de constitution
d’Alswiss, M. E. Yzeiraj et M. F.
Demneri ont expliqué en quoi
consiste l’activité de la Chambre.
Alswiss vise à établir et à déve-
lopper des relations écono-
miques entre les deux pays dans

le tourisme, l’agriculture, et
l’éducation, secteurs à fort po-
tentiel en Albanie représentant
des pôles d’expertises impor-
tants de la Suisse. Cette Chambre
travaillera en partenariat étroit
avec la Chambre de commerce
Suisse-Albanie basée à Tirana.
La création d’Alswiss dans cette
situation économique difficile à
l’échelle mondiale est un
exemple de foi et de conviction
et servira en tant que générateur
de nouvelles énergies et d’oppor-
tunités offertes aux entreprises
albanaises et suisses dans le fu-
tur. Ce sera une plateforme ou-
verte aux entrepreneurs et inves-
tisseurs qui souhaitent explorer
les opportunités économiques
entre les deux pays.

Il existe actuellement plus de
1700 entreprises en Suisse éta-
blies par des entrepreneurs alba-
nais, ainsi qu’autour d’une cen-
taine d’entreprises suisses qui
opèrent en Albanie. Le pro-
gramme suisse de développe-
ment et de coopération avec l’Al-
banie 2018-2021 envisage l’inves-
tissement de 26 millions par an-
née.
La constitution de la Chambre
Alswiss représente pour nous un
signe de foi et de conviction dans
l’institutionnalisation de diffé-
rentes initiatives économiques
entre les deux pays. Nous
sommes persuadés, par le poten-
tiel des secteurs susmentionnés,
ainsi que par le soutien de nos
entrepreneurs, que la Chambre
Alswiss deviendra la plateforme
idéale pour la collaboration de
ces pays.
«Nous nous développerons petit
à petit et nous voulons voir pro-
gresser l’Alswiss d’une manière
forte, saine et durable», ajoute
M. Fatjon Demneri, qui signe ce
texte avec Erenik Yzeija.

Un pont commercial
entre Suisse et Albanie

«Il existe
actuellement
plus de
1700 entreprises
en Suisse
établies par
des entrepreneurs
albanais et environ
cent entreprises
suisses opérant
en Albanie»

L’invité

Erenik Yzeiraj
pour Alswiss

Genève, 22 janvier Hier, grâce
àMathieuLaine *, j’ai enrichimon
vocabulaire. Ultracrépidaria-
nisme. C’est le «comportement
qui consiste à donner son avis sur
des sujets à propos desquels on
n’a pas de compétence crédible
ou démontrée» (Wikipédia).
Même si vous ne connaissiez pas
le terme, je suis sûr que vous avez
des exemples! Alors pour ne pas
tomber dans ce travers, je vous
propose de choisir un sujet de
conversationpour votreprochain
apéro Zoom qui vous permettra
de briller en société sans passer
pour un amateur. Moi, j’ai choisi
Tintin. Avec mon petit-fils, on se
fait des questionnaires deplus en
plus ardus, passant du nom du

chien deTintin à l’albumqui a vu
la rencontredeTintinetHaddock.
C’est tout demêmeplus drôle que
dedeviner de quelles prochaines
libertés on va être privé!

Dans cette galerie de portraits
d’Hergé, je m’amuse aussi à les
actualiser. Ainsi, Berset-Haddock
qui ne peut plus se séparer du

sparadrap Covid, Cassis-Lam-
pion qui peine à nous vendre un
accord-cadre, Keller-Sutter-Cas-
tafiore qui rit de se voir si belle
sous son masque, Maurer-Ras-
tapopoulos qui peine à ouvrir le
coffre au trésor; tous embarqués
dans le même Palais-fédéral-Ka-
raboudjan, essayant de tenir le

cap et d’affronter le train de va-
gues, surtout celles nommées
scélérates.

Je rêve aussi de voir la Télévi-
sion suisse romande nous offrir
une émission genre «Les Gui-
gnols de l’info», émission quimo-
biliserait tous ces humoristes au
chômage, juste après la plongée
en apnée dans les horreurs du
mondeprésentées au téléjournal.

Si vous n’êtes pas d’humeur,
on peut aussi lancer le débat
«peut-on rire de tout?». Il se trou-
vera bien un spécialiste pour
s’emparer de cette problématique
dans les colonnes de la «TdG». Je
passe la main, je retourne à Tin-
tin. Richard Jaquemet

* Auteur, entre autres,
du «Dictionnaire amoureux
de la liberté»

Ultracrépidarianisme, joli mot!
Courrier des lecteurs
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Clé-de-Rive
UÉtrange situation Lire
dans quelle étrange
situation se trouve le
Conseil administratif de la
Ville à l’approche du vote
sur le parking Clé-de-Rive,
projet hérité du précédent
collège de magistrats.

Chancy
UDix bâtiments
rachetés Lire comment
la Commune de Chancy
se retrouve propriétaire
de trois parcelles conti-
guës au centre du village
avec dix maisons dessus.
Le maire se réjouit.

Suffrage féminin
UPortraits Les murs
de la vieille ville de Berne
se couvrent peu à peu
de portraits de pionnières
du féminisme et du
suffrage féminin.
Suivre cet album à ciel
ouvert aussi sur
www.hommages2021.ch L
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«Alswiss vise
à établir des
relations dans
le tourisme,
l’agriculture
et l’éducation»
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